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Cette	  comédie	  à	  l'affiche	  du	  mélo	  d'Amélie	  est	  diaboliquement	  drôle	  car	  elle	  met	  en	  scène	  
des	  personnages	  méchants	  à	  souhait.	  Chose	  pas	  banale,	  avant	  que	  l'action	  ne	  se	  déroule,	  
nous	  saurons	  comment	  elle	  s'est	  terminée,	  du	  moins	  en	  partie,	  car	  de	  rebondissement	  en	  
rebondissement,	  des	  surprises	  de	  taille	  nous	  attendent	  à	  chaque	  bout	  de	  scène.	  
	  
	  
Mais	  commençons	  par	  le	  commencement	  !	  La	  scène	  d'exposition	  nous	  montre	  une	  fin	  de	  soirée	  et	  
des	  convives	  cherchant	  à	  s’entre-‐tuer.	  La	  scène	  suivante	  nous	  fait	  revenir	  quelques	  heures	  
auparavant.	  Gabrielle,	  une	  maîtresse-‐femme,	  houspille	  son	  mari,	  un	  pauvre	  être	  soumis	  et	  apeuré	  
par	  cette	  terrible	  force	  de	  la	  nature.	  Encore	  une	  fois,	  elle	  manie	  son	  arme	  favorite,	  le	  chantage	  :	  pas	  
de	  bébé	  si	  pas	  de	  triplex	  !	  	  
	  
Souhaite-‐t-‐elle	  déménager	  ?	  Que	  nenni	  !	  Elle	  veut	  seulement	  transformer	  son	  appartement	  actuel	  
en	  triplex...	  en	  s'accaparant	  les	  appartements	  du	  haut	  et	  du	  bas.	  Sachant	  que	  ceux-‐ci	  sont	  occupés	  
par	  deux	  célibataires,	  elle	  a	  conçu	  un	  plan	  imparable,	  selon	  elle.	  Elle	  les	  a	  tous	  deux	  invités	  à	  dîner	  
pour	  provoquer	  leur	  rencontre,	  pour	  qu'ils	  tombent	  amoureux	  et	  aillent	  s'installer	  ensemble...	  
ailleurs.	  Et	  ce	  dîner	  a	  lieu	  ce	  soir.	  	  
	  
Si	  vous	  vous	  attendez	  à	  beaucoup	  de	  bla-‐bla	  et	  à	  peu	  d'action,	  détrompez-‐vous.	  C'est	  tout	  le	  
contraire	  qui	  va	  arriver.	  En	  effet,	  l'auteur,	  Luc	  Chomar,	  a	  introduit	  à	  cette	  situation,	  un	  peu	  exiguë	  
au	  premier	  abord,	  d'incroyables	  extensions	  qui	  vont	  transformer	  l'histoire	  en	  un	  irrésistible	  
mélange	  de	  suspens	  et	  de	  comique	  burlesque.	  Car	  figurez-‐vous	  que	  chacun	  ici	  tente	  de	  manipuler	  
l'autre,	  en	  ayant	  prémédité	  cela	  de	  longue	  date.	  Qui	  gagnera	  ?	  Le	  public	  assurément	  !	  Impossible	  en	  
effet	  de	  ne	  pas	  rire	  aux	  éclats	  tant	  les	  surprises	  abondent	  et	  tant	  les	  comédiens	  ont	  à	  cœur	  de	  nous	  
divertir	  de	  la	  meilleure	  des	  façons	  :	  interpréter	  des	  personnages	  et	  des	  situations	  énooooormes	  en	  
étant	  le	  plus	  naturel	  possible	  !	  Bravo	  donc	  à	  eux	  (Serge	  Da	  Silva,	  Séverine	  Delbosse,	  Marie	  Lanchas	  
et	  Nicolas	  Thinot)	  et	  à	  leur	  metteur	  en	  scène,	  Corinne	  Boijols,	  bien	  inspirée	  d'avoir	  veillé	  au	  grain	  
pour	  éviter	  tous	  les	  écueils.	  	  
	  
Aussi,	  entrez	  vite	  dans	  ce	  Bal,	  vous	  ne	  le	  regretterez	  pas	  !	  
	  
Caroline	  Fabre 
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Le Bal des crapules 
Pièce résolument comique, un peu 'déjantée’, à partir d'une histoire un peu ubuesque (comment se débarrasser des voisins pour 
récupérer leurs appartements et en faire un triplex !). 

On l'a bien compris à la lecture du pitch, le fond ne se veut pas réaliste, les personnages sont totalement barrés et/ou 
névrosés mais la forme est très drôle : les vannes, les bons jeux de mots et les répliques fusent et nous ne voyons pas le temps 
passer (à noter toutefois que la pièce est relativement courte, 1h10 environ, ce qui en même temps, ne vaut pas plus car le 
scénario ne tiendrait pas je pense un n-ième rebondissement scénaristique). 

Les décors sont assez bien pensés (et montés rapidement car la pièce d'avant ne finissait que 10 minutes avant !) et la régie se 
met au service de la farce avec une bonne utilisation de la lumière. 

Les situations sont plus improbables les unes que les autres mais forment un tout sympathique qui se tient bien et si on rentre 
dans le délire de la pièce, on passe une heure à bien rire et à tout oublier. A noter la très bonne performance des quatre 
comédiens qui sont à l'aise dans leurs personnages, en toute circonstance. 

Pas une pièce très marquante (manque de subtilité et de profondeur) mais bien construite et écrite et on ne peut s'empêcher 
de se demander parfois où les auteurs vont chercher les idées. 

jaiina [7/10] 
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ATTENTION UN BAL PAS ORDINAIRE CELUI DELIRANT DU « BAL DES  

CRAPULES » 
 

Il y a crapule et crapule : si un prix existait, ce quatuor l’emporterait « haut la main ». 
 
Situons tout d’abord le contexte : Gabrielle et Etienne, mari et femme, vivent dans un 
appartement moderne, qu’ils aimeraient  transformer en  triplex. Mais pour cela il leur 
faut récupérer les deux appartements voisins occupés respectivement par Bernard et 
Chantal. Ayant mis au point un plan plus ou moins machiavélique, Ils les invitent à un 
dîner soi-disant amical durant lequel ils espèrent que ces deux personnages se 
lieront d’amitié et plus et iront habiter ailleurs. 
Mais la soirée ne se déroule pas comme prévue et une multitude de situations à 
rebondissements vont s’enchaîner emmenant le spectateur dans une série 
d’imbroglio, de surprises en surprises, de situations de plus en plus cocasses et 
délirantes. 
Une comédie parfaitement « troussée » par Luc Chaumar qui nous concocte des 
dialogues « hauts en couleur », soutenue par la mise en scène très vive, rythmée de 
Corinne Boijols. Précisons que ce duo fonctionne à merveille, ils en sont à leur 
troisième collaboration (« Gros mensonges » « et Mafia et sentiment »). 
Et que dire de ces quatre comédiens qui chacun dans leur partie donne à leur 
personnage tout son piquant, sa drôlerie. Séverine Delbosse parfaite Gabrielle 
incroyablement calculatrice,  vénale, égoïste et même cruelle, qui fait du chantage à 
son mari Etienne (Serge da Silva loin d’avoir un physique d’Apollon, est 
irrésistiblement drôle, on le dirait monté sur pile, personnage soumis à son épouse, 
mais ne nous fions pas trop aux apparences). Marie Lanchas, campe une Chantal 
complètement « out » restée bloquée aux années 60, qui coud des torchons, est 
pour la « mort équitable », a une vie pourrie ! Et pour compléter ce trio délirant 
n’oublions pas Nicolas Thinot, dans le rôle de Bernard, imbu de lui-même car il est 
présentateur à la télé d’une émission sur les poissons  (plutôt soporifique et qui est 
loin de faire une forte audience ! 
L’auteur nous offre un échantillonnage de personnages tous plus crapuleux les uns 
que les autres. Le final est excellent et nous offre un dénouement inattendu.  
 
Soyez certains que vous ressortirez de ce spectacle le sourire aux lèvres et que vous 
garderez un si bon souvenir de cette comédie que vous n’hésiterez pas à la 
conseiller à votre entourage. Du rire à 100%  à déguster sans réserve au Mélo 
d’Amélie, petit théâtre qui accueille depuis de nombreuses années d’excellentes 
comédies. 
 
Comédie de Luc Chaumar 
Mise en scène par Corinne Boijols 
Avec : Marie Lanchas – Séverine Delbosse – Serge Da Silva et Nicolas Thinot 
Au Mélo d’Amélie – 4 rue Marie Stuart – 75002 Paris -  
Du mardi au samedi à 20H00 et le dimanche à 17H30 
Tarifs : 22 euros 
Tarif jeune : 10 euros du mardi au samedi  
Crédit photos : Marianne da Silva 
 

Yolande Valentin 
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LA CHRONIQUE THEATRE DE JACQUES PAUGAM 
*** *** *** *** *** *** 
 
"LE BAL DES CRAPULES", de Luc Chaumar. 
 
Attention : il faut aimer le genre Café-Théâtre, avec toute la liberté, 
voire la licence qu'il peut s'autoriser. 
 
A cette condition, alors courez au MELO d'AMELIE voir cette pièce, 
histoire d'une soirée à quatre complètement déjantée, prétexte à 
invention verbale permanente, à mots d'auteur en cascade, tout cela 
dans une complicité permanente avec les spectateurs. C'est très 
professionnel, joué au cordeau par quatre comédiens remarquables. 
 
On rit presque tout le temps. Un rire souvent très leste. Et, luxe 
appréciable, c'est un rire intelligent. 
 
Sans hésitation, je dirai que c'est le meilleur spectacle de Café-Théâtre 
que j'ai vu depuis un an. 
 
SYNTHESE : MENTION TRES BIEN. 
 
REFERENCES : 
"LE BAL DES CRAPULES", de Luc Chaumar. 
Mise en scène de Corinne Boijols. 
Avec : Serge Da Silva, Nicolas Thinot, Séverine Delbosse et Marie 
Lanchas. 
Théâtre Mélo d'Amélie. 
Réservations : 0140261111. 
 
JACQUES PAUGAM 



	  
	  
	  

	  





 



 
 

 


